
Et si vous aussi vous passiez à l’herbe ?

-140 000 €

-21 -23 ha

PRODUIRE DU 
LAIT AUTREMENT

 Plus d’autonomie, moins d’intrants, 
pour des fermes vivantes et robustes

   OBSERVATOIRE TECHNICO-ÉCONOMIQUE   
  DES SYSTÈMES BOVINS LAITIERS​ 2025  

Depuis plus de 10 ans, Réseau CIVAM compare 
chaque année les performances des systèmes 
herbagers de fermes CIVAM engagées en 
Agriculture Durable (AD), avec celles des 
exploitations laitières «  conventionnelles  » 
du Grand-Ouest (RICA).

Une ferme CIVAM est une ferme qui pratique 
une agriculture durable, économe, autonome et 
transmissible. Elle privilégie le pâturage, réduit 
les intrants (engrais, aliments achetés, produits 
phytosanitaires) et renforce son autonomie alimentaire, 
énergétique et décisionnelle. Ce modèle vise une 
meilleure robustesse économique et écologique, tout 
en améliorant la qualité de vie des éleveurs·euses et en 
contribuant à des territoires vivants.

MISER SUR LA VALEUR AJOUTÉE :  
LA STRATÉGIE GAGNANTE DES FERMES CIVAM

L’analyse des résultats économiques met en lumière 
deux stratégies. La “stratégie valeur ajoutée” des 
fermes CIVAM privilégie la réduction des charges et 
l’autonomie, assurant un revenu plus stable. À l’inverse, 
la “stratégie volume”, majoritairement présente dans les 
campagnes, repose sur la course à la production et les 
investissements lourds, avec un revenu plus aléatoire. 
En diminuant la consommation d’intrants, les fermes 
CIVAM subissent moins la pression et les fluctuations 
des prix de la filière longue. Ce choix d’indépendance 
redonne du pouvoir aux paysans·nes et rend le métier 
d’éleveur·euse à nouveau attractif.

de prairies en plus 
sur la ferme CIVAM
Des vaches qui pâturent 
majoritairement.

de revenu par litre 
de lait produit 
Des fermes plus 
efficaces pour créer 
du résultat courant.

de matériel 
et bâtiment 
par associé·e

animaux 
par actif de surface agricole

Des  fermes à taille plus humaine, un travail différent 
et plus épanouissant.

+ de 10 ans d’analyses comparées, des données solides, 
des résultats concrets, des témoignages … 

�	 J’ai participé à un bout de champ 
organisé par le CIVAM chez un éleveur de ma 
commune. J’ai alors découvert le potentiel 
des systèmes herbagers. Je suis ainsi passé 
de 15 ha de maïs à 2,6 ha en 4 ans et j’ai 
également réduit mon chargement. ”

	� Pierre-Marie NOUVEAU 
Éleveur de vaches laitières en Mayenne
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Mieux vivre de 
son métier grâce 
au pâturage

Les éleveurs·euses CIVAM mettent en œuvre des alternatives durables et vivables 
aux systèmes laitiers conventionnels portés par des logiques productivistes. Ils 
pratiquent une agriculture économiquement viable, socialement équitable et 
écologiquement responsable permettant l’installation de paysans et paysannes 
et le maintien des campagnes vivantes.

ÉCONOMIE
Des systèmes  autonomes et économes 
reposant sur une réduction de charges 
importante grâce au pâturage.
L’herbe pâturée offre une ration complète, 
équilibrée et peu coûteuse : moins d’aliments 
achetés à l’extérieur de la ferme (- 925 kg de 
concentrés/UGB/an par rapport au RICA) et moins 
de maïs cultivé (- 22 ha de maïs).

Contrairement aux systèmes qui cherchent à 
maximiser la production avec des concentrés, 
les fermes CIVAM ajustent leur production à la 
ressource disponible. Les vaches produisent moins  
(- 3 390 L/VL) mais de manière plus autonome et 
les économies réalisées compensent largement 
cette baisse.

ENVIRONNEMENT 
& QUALITÉ DE L’EAU 
En installant des prairies de longue durée et des 
haies, en réduisant la mécanisation ainsi que 
l’usage des produits phytosanitaires et des engrais  
(- 202 €/ha), les fermes CIVAM diminuent 
leurs impacts négatifs sur les cours 
d’eau, les nappes phréatiques, la qualité 
de l’air et la biodiversité.

SOCIAL
Des fermes à taille humaine, c’est 

plus de gens dans les campagnes et 
des collègues autour de soi. 

Des fermes à taille humaine sont plus faciles à 
transmettre : l’investissement à la reprise est plus 
faible, pour un outil plus efficace économiquement. 
Moins de surface, moins d’animaux, moins de 
matériels, c’est aussi moins de stress et de charge 
mentale pour le·la repreneur·euse. Au contraire, 
les investissements davantage motivés par la 
défiscalisation que par la production conduisent à 
une surcapitalisation et l’endettement.

�	 Pâturer ici, c’est respecter les 
agricultures vivrières là-bas, réduire 
les flux et les extractions et enfin 
protéger les milieux vivants partout ! ”

	� Mickaël LEPAGE 
Éleveur de vaches laitières 
en Mayenne



* �Résultat social	�
	 = �Toute la richesse qui rémunère du travail direct et différé des associés·es et des salariés·es.
	 = �Résultat courant + Main d’œuvre

La ferme CIVAM 
en agriculture durable 

comparée à sa voisine en conventionnel

-58 %

-28 %
-46 %

+269 € / mois

de charges liées à la 
production par actif / an
(charges sur les cultures et les animaux)
Par exemple : - 88 % de charges d’aliments en 
ferme AD autrement dit un coût alimentaire de 
76 € / 1000 L produit vs 198 € pour les fermes RICA

de charges liées 
aux bâtiments et au 
matériel par actif / an
Dont - 19 000 € par an de pertes de valeurs 
du matériel et bâtiments (amortissements)

de résultat social*

par actif / an

SOIT

de produits d’activité  
par actif / an
323 875 L produit par an en moyenne sur les 
fermes CIVAM VS 612 237 L dans les fermes RICA 

LAIT

RICA
UTH
SAU
Capital
Troupeau
Quantité de 
lait produit

2,1

112 ha

712 869 €

84 VL,  
139 UGB

612 237 L

2,0

89 ha

454 714 €

67 VL,  
92 UGB

323 875 L

AD

Une ferme plus 
petite qui fait vivre 
autant d’actifs... 
Et des résultats 
très différents !

+3 233 €



Des fermes CIVAM partout dans 
le Grand-Ouest ? Ce serait 6 244 
actifs agricoles de plus pour faire 
vivre nos campagnes. 

MÉTHODOLOGIE

La partie économique de cette étude 
se base uniquement sur les données 
comptables de 2023, avec les biais que 
cela comporte.
ÉCHANTILLONS

La ferme laitière RICA Grand-Ouest
•	 �Réseau d’Information Comptable 

Agricole du Ministère de l’Agriculture 
qui  alimente les informations 
statistiques type Agreste 

•	 �OTEX 45 Bovin lait 
•	 �Échantillon ciblé de 236 fermes (90 

de Bretagne, 62 des Pays de la Loire, 
84 de  Normandie) représentatif de 
15 156 fermes.

La ferme laitière AD Grand‑Ouest
•	 �Bovin Lait spécialisé  

(OTEX 45 ; Taux de spécialisation 
> 80%) 

•	 �155 fermes (98 de Bretagne, 42 des 
Pays de la Loire, 15 de Normandie) 
dont 27 AD non bio, 128 AD bio 

LES CIVAM EN BREF
Les CIVAM (Centres d’Initiatives pour Valoriser l’Agriculture 
et le Milieu rural) sont des groupes d’agriculteurs·rices et de 
ruraux qui travaillent de manière collective à la transition  
agro-écologique. 
Les CIVAM constituent un réseau de près de 130 associations qui œuvrent depuis 60 
ans pour des campagnes vivantes. Ils agissent pour une agriculture plus économe 
et autonome, une alimentation relocalisée au cœur des territoires et des politiques 
agricoles, pour l’accueil de nouvelles populations et pour la préservation des ressources. 
Leurs missions : animer et accompagner les projets collectifs et durables qui contribuent 
à dynamiser le tissu socio-économique rural. Ils développent des initiatives, testent de 
nouvelles pratiques et proposent des méthodes d’actions basées sur la transmission 
des expériences de terrain, l’apprentissage entre pairs et la coopération à l’échelle 
locale et nationale.

ÉTUDE RÉALISÉE GRÂCE AU TRAVAIL DES AGRICULTEURS·RICES ET DES GROUPES PARTENAIRES : 

Réseau des CIVAM Normands, CEDAPA, ADAGE 35, CIVAM AD 53, CIVAM AD 72, 
CIVAM BIO 53, CIVAM 44, GRAPEA, CIVAM AD 56.

Rédaction : Alexine Woiltock - Réseau CIVAM et le Comité de Pilotage de l’Observatoire 
technico-économique / Mise en forme : Agence Paradygm / Imprimerie : Le Galliard 
(35) - Cesson‑Sévigné / Date de publication : Octobre 2025

RÉSEAU CIVAM : Pôle AD Grand-Ouest, 17 rue du Bas village, 35 510 Cesson-Sévigné 
www.civam.org

�	 Passer en monotraite c’est ne 
pas respecter les prescriptions des 
techniciens, des coopératives, des 
parents, etc. Et quelque chose de plus 
insinueux : la monotraite c’est travailler 
moins, et revendiquer de faire moins, 
c’est mal vu dans le monde agricole. ”

	� Félice BRANGER 
Éleveur de vaches laitières  
dans les Côtes-d’Armor

RETROUVEZ 
L’ÉTUDE 
COMPLÈTE

Sur 155 fermes CIVAM, 21 pratiquent la 
monotraite pendant plus de 8 mois par an et 
dégagent le même revenu par associé·e que 
dans les fermes en bitraite. 

ZOOM SUR LA MONOTRAITE

http://bit.ly/3IgM3Nv

